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nuant, 
à un taux moyen de 3.9 à la fin de 
l'année financière en comparaison 


Le passif brut du Dominion à la 
fin de l'année financière était de 


| #3,432,000,000, lequel après en avoir 


eg le ire des 
bes remarquer que gouverne- 
ment actuel n'est-au-pouvoir”que de- 
puis un pen plus de cinq mois. 

Tout en constatant une améliora- 


es les 
de 
n- 


8 


on réelle e onstente dans notre 


: suis heureux de dire que sous peu, 


situation: économiqie, M. Dunning || 


remarque aussi que la diminution 
du nombre des chômeurs n'est pas 
proportionnée au développement de 
notre = industrie, Les gages sont 
Plus élevés et Hy a moins d'emploi 
partiel, à 
. Tandis que ſe commerce de 24 des 
principaux pays du monde atteint 
4.1 pour cent, celui du Canada aug- 
mente de 11.3, dit le ministre des Fi- 
hances, et le pays se hisse de ia 
huitième & la sixième place parini 
lès nations commerciales du monde. 
Accords commerciaux 
Après avoir énuméré les mesures 
prises au cours des cinq derniers 


mois pour augmenter notre com- 


merce, comme par exemple, le trai. | 
té de réciprocité entre le Canada et 
les Etats-Unis et la disparition des 
différends avec le Japon, M. Dun- 
ning a fait savoir que le Canada 4 
trerait en pourparlers avec plusieurs 
autres pays, dans le but d'obtenir 
des traités bilatéraux, et de faire 
disparaître les entraves qui incom- 
modent actuellement le commerce 
international. 

On Loceupe en ee moment de nos 
relations commerciales avec le Ro- 
vuume- Uni, dit M. Dunning, et je 


des pourparlers seront entamés en- 
tre les représentants des deux gou-, 
vernements." \ 

Les provinces de l'Ouest 

M. Dunning fait une mention 8 
ciale des relations financières du 
fédéral avec les provinces et fait 
remarquer que l'avenir est obscurci 
par lu posture financière de eertai- 
nes provinces. Ce n'est plus un se- 
cret, dit-il, que depuis quelques an- 
nées, le crédit des quatre provinces 
de l'Ouest a été maintenu par le fé- 
déral en dépit des efforts héroïques 
des gouvernements provinciaux 
pour couper les dépenses. 

Le gouvernement fédéral a in- 
tention de pousser son projet de 
conseil de prêts, en le modifiant. 

Le-ministre des Finances déplore 
“que PAlbèrtr-mait-pas-pu recem- 
ment faire face à ses échéances. II 
remarque par ailleurs que la Colom- 
bic-Britannique et la Saskatchewan 
ont trouvé le moyen, ce mois-ci, de 
rencontrer leurs obligations sans ro- 
courir au trésor federal. 

Ù Le conseil des prêts 

Len prêts aux provinces, en vertu 
des diverses lois d'assistance publi- 
actuellement à 


soustrait les actifs de placement et 
au comptant, laisse une datte nette 
de 63,008. 000,000. Cette dette dit M. 
Dunñing, a augmenté de 8867000, 
000 en six ans, depuis que j'ai pré- 
senté mon dernier budget. 


Le Budget en 40 lignes 


“Déficit global de $162,191,000 
pour 1935-1936. ; 

Défieit prévu de $100 millions 
pour 1936-1937. 5 

Dette nette du, Canada, au 31 
mars 1936: $3 milliards 8 mil- 
1 de la dette, 
d'août 1930, à avril 1936, 3867 
millions. 

Revenus de tout ordre, 
1935-1936: $372,000,000. 

Dépenses globales, y compris 
les services-étatisés: $536,178,000._ 
Proportion des revenus affectés 
à des dépenses obligatoires: 
61.96. 

Produit. de l'impôt sur le reve- 
nu. 1935-1936: $87 millions. 

Produit de la taxe des ventes 
à 6%: 880 millions. Hausse de la 
taxe des ventes, pour 1936-1937: 
de 6%, présentement, à 8% 1 
compter d'aujourd'hui même. 
Hausse prévue, $23 millions, 
Basse de l'impôt sur l'essence, 
dé 214 sous le gallon à 1 sou. 
„Baisse des droits de douane sur 
les instruments : aratoires: de 
124% présentement à 73% . 

Hausse de l'impôt ‘présent sur 
le'reveñu: des compagnies, de 
13% à 15%. Revenu additionnel 
prévu, $6 millions. 

Droits de douane sur les autos 
et pièces d'autos réduits à 1714%. 

Pas de hausse dans l'impôt sur 
le revenu personnel. 


pour 


Congrès général chez nos 
‘ compatriotes de la 
Saskatchewan 


REGINA — A une réunion des 
Exécutifs de FA. C. F.C., et de l'Asso- 
ciation des Commissaires d'école, 
tenue à Regina, ii a été décidé de te- 
nir un congrès général de nos asso- 
ciations nationales au cours de l'été, 
très probablement. dans la dernière 
dizaine du mois de juillet. 

La date exacte et le lieu de ce 
congrès seront annoncés plus tard, 

—ͤͤ—z— —ᷣ — 


Les Orangistes font 


des menaces 


TORONTO-- Si- le parti conser va- 
teur se refuse, à la convention du 
27 mai, à adopter une attitude dé- 
finie contre le bill des écoles sépa- 
rées,, les Orangistes sont décidés à 
présenter leurs propres candidats 
aux, prochaines élections provincia- 

en Ontario. . 
vélée pour la première fois en pu” 
blic à une assemblée tenue à Wood: 
stock. 7 

“Si les politiciens ne nous don- 
nent pas des candidats selon nos 
convictions,” . s'est -écrié M. L.-H. 
Saunders, de Toronto, ancien grand 
maitre des orangistes de l'ouest de 
l'Ontario, nous présenterons nos 
propres candidats, Nous les élirons 
et nous abolirom ensuite les éco- 
les séparées.” i 

M. Saunders assure que les deux 
partis ont trahi les écoles publi- 


du. “plus grand fourbe que 
nous ayons jamais eu”. 


tion scolaire, 


PES 


A1 qualifie Thon. Howard Fer-“ 


À 
5 


nn 


tes 


:fvautours?"} que MIN 


UN ene 
ressources e 
sionnelles pour mener à bonne fin 
les projets les plus ambitieux. Nom- 

eux sont les amateurs de musique 


dit avec infiniment 


e 
s complètes dont disposent 0 
les grandes organisations profes- | méo, 


f 


15 1 82 


- 
#43 


* 


s’acquittèrent 


de leurs rôles. M. Laurent Pambrun, 


qui voient en M. Benoist ir des plus | 


authentiques fervents de la musique 
de notre milieu et à qui seule l'oc- 
casion manque pour s'élever très 
haut dans la carrière. Sa production 
de Roméo et Juliette — car c’est lui 
toujours qui en fut l'initiateur et 
l'animateur inlassable — n’est pas 
faite pour ébranler cette convie- 
tion. à | 

Dans la partie vocale de l'oeuvre, 
le jeune et brillant ténor canadien, 
M. Gustave Longtin, riche d'une 
voix à la fois puissante et moelleu- 
se, a fourni dans le premier rôlé le 
principal apport au suecès de la pré- 
sentation. L'auditoire n applaudi 
dans ses solos sa voix chaude, ex- 
pressive, nuaneée, dont il manie le 
volume avec une extrème aisance, 
sans jamais recourir aux poncifs de 
l'école italienne, M. Longtin avait 
de son rôle une maîtrise attestant 
d'une longue familiarité,. respirant 
une confiance qu'il-communiquait à 
me RUN V N J . 


Association d'Education 
des Canadiens francais 
du Manitoba 


Pour le Concours de français, 
aux grades XI et XII, il n’y aura 

= de questions sur le “French 
for tune English.” 


LE SECRETAIRE. 


Le Crédit Social veut 
s'organiser dans le pays 


OTTAWA -- On a commencé For- 
ganisation d'un conseil du Dominion 
r promouvoir la politique du 
Crédit Social, dans tout le pays. Une 
déclaration à cet effet a été: faite 
pur M. J.-H. Blackmore, chef de ce 
groupe à la Chambre des communes. 
Une »ssembiée préliminaire d'or- 
ganisation a été tenue par des re- 
présentants de la Saskatchewan, de 


Le hosen es d. F Alberta. Cbnturiu et du Ousher. 


—— — 
MONTREAL — Le diocèse de 
Montréal va célébrer le 13 mai le 


centenaire de sa fondation. Il com- gent à a da di- 
1 que le sol sera, dans une con 

prend aujourd'hui six diorèses, dont tion favorable. On ne se plaint pas 

un archevèché, 788,077 catholiques! e sécheresse 


et 173 paroisses. F 
TORONTO — Harry Anderson, 
ancien direchur politique du Glo- 
be”, fameux journaliste canadlen. 
est décédé, 
HUDAPEST = La police déclare 
avoir découvert que des nazis hon- 


* 74 It tustige | grois 2 2 * 
aussi Thon. Georges - enry “pour | coup oree en ngrie vers 
la polilique indécise sur la ques- ler mai. Elle 


a opéré dix-huit ar- 


* 


| 


sent pour le mieux ce qu'ils ont où 


Marie Boivin 
Juliette) 


SONT EN RETARD 


Mais le sol est dans une con- 
dition très favorable — 
Ni sécheresse, ni tourbil. 
lons nulle part. : 


Le ministère de l’agriculture du 
Manitoba donnait les informations 
suivantes en date du 29 avril: 

Le commencement des semailles 
est d'environ une semaine en retard 
ce printemps, Dans quelques en- 
droits on na commencé à semer le 
blé, mais le pourcentage de semail- 
les dans la province est encore très 
faible. Au premier jour chaud, des 
milliers de semeuses seront au tra- 
vañl, bien que les, terres les plus 
fortes seront chcôre rp 
pour être travaillées avant une se- 
maine. 


Les correspondants en général di- 


ni de tourbillons, 
comme à certains printemps. 

U y a eu beaucoup moins  d'in- 
quiétude au sujet du grain se- 
mence que lon en redoutait au- 
tome dernier, Très peu de corres- 
pondants signalent l'entrée dans 
leurs districts de quantités notables 
dé semences. Les cultivateurs utili- 


échangent du grain de l'année der- 
nière pour du grain de 1984 qui se 
trouve encore 
locaux, . 


mas Van Raes, 


D'UNE SEMAINE 


t. contre 20 dans l'ancienne Cham- 


* r per 8 eee sd 


sont battus: Marcel Déat, ministre 


colonies; 


dé l'air; Jace Stern; ministre des 
Pierre Maso, sous-Sétré- 
lire ch dean Fa 


nistre de la guerre; Henry Frank- 


I lin- Bouillon. 


Ibis sièges, ce qui lui assure 
. forité absolue de 136. 


Le Front populaire detient 375 des 
une ma- 


La vague rouge ne s'est pas con- 


tine aux villes et aux centres in- 


‘dustriels. Béthune, nom eélèbre du 
temps de la guerre, a élu un com- 


Imuniste: Versailles a des communis- 


I val est maire, a 


représen- 
s, dont Pierre Là: 
f battu le: candidat 
de l'ex-premier ministre et élu un 


les parmi ses nouveaux 


communiste; Nicé, Toulon et mêmé 


1 rac, en Dordogne, 
communistes, 


Edouard Herriot a été élu à Lon 


ont élu des 


avec l'appui des autres groupes de 


* gauche, Parmi les autres . Par 
— — 


— 
41 
ci 


"3 Roms) N 
et Juliette, il convient de elter aus- 
si le chef des choeurs, M. J.-A. Hé- 
bert, M. Maurice. Prud’homme, dou- 
blure de Roméo, le régisseur, M. F. 

_Tonkin; les pianistes répé 
Miles Alberta Bernier et Marie-Jo- 
sèphe Muger. 

Faisaient partie des choeurs: 
Mlles Jeanne Bélair, Marie-Paule Bé- 
rubé, ‘Thérèsé Bibeau, Lucienne 
Blanchard, Gabrielle Cormiet, Noël- 
la Gauvreau, Louise Guertin, Berthe 
Leeclere, Aljiee Lemay, Cécile Lemay, 
G ette. Perfas, Ida Phaneuf, Ju- 
liette Phaneuf, Lucienne Polvin, Ri- 
ta Remillard, Laurette Rhéaume, 
Marthe Simons, Férnande Trémblay, 
Jeanne Tremblay, Louise Tremblay, 
Dora Trépanier, Juliette Villeneuve. 
MM. Aimé Beaulieu, Lucien Beau- 
lieu, David Bélanger, Henri Bôissel- 
le, Ernest Goebel, Benoit Guyot, Ro- 
bert Jacques, Brunelle Léveillé, Ge- 
rard Léveillé, Euclide Lévêque, Al- 
phonse Monnin, Laurent Pambrun, 
Ludovic Patenaude, Noël Pétrin, 
Henri Plante, Lucien Savoie, Tho- 


R. DENONCOURT 


Daus le sud du Manitoba, la plu- 
part des correspondants se félici- 
tent des perspectives d'une provi- 
sion extraordinaire d'humidité du 

— —̃— 
Le premier ministr 
Bracken prend le por- 
tefeuille de l Are 


M. John Bracken a été assermen- 
té comme ministre de l'agriculture 
dans son cabinet hour suétéder à 
M. D. G. Mackenzie. Celui-ci, qui 
détenait le portefeuille depuis le 27 
mai 1932, avait démissionné en dé- 
cembre dernier et avait consenti à 
rester en fonction jusqu’à la fin de 
la session. Au début de son admi- 
nistration, M. Bracken avait déjà 
été ministre dé Tagriculture. Le 8 
août 1922 il avait succédé à M. Neil 
Cameron et avait gardé le porte- 
feuille jusqu'à la nomination de M. 
Albert Préfontaine, le 12 janvier 
1925. 


Mort de la fondatrice des 


Soeurs de Saint-Joseph 


SAINT-HYACINTHE. — Mère St- 
Joseph, fondatrice des Soéurs de 
Saint-Joseph de Ssint-Hyacinthe, est 
décédée à la maison-mère de sa 
communauté, Elle était âgée de 84 
ans et 11 mois, Née Elisabeth Ber- 
geron, à La Présentation, comité de 
St-Hyacinthe, le 24 mai 1854, la dé- 
funte était la fille de Théophile Ber- 
geron et de Marie-Basilice Petit, 

Elle ‘avait fondé l'institut des 
Soeurs de Saint-Joseph avec le con- 
cours de S. E. Mgr Loui irin 
Moreau, quatrième évêque St- 
Hyacinthe le 12 septembre 1877. Le 
but de l'institut est l’éduration et 
l'instruction primaire et "supérieure 

paroissiales. 


dans les écoles 


* 


trices, | 


chef du gouvernement sera. proba- 


, l'ancien ministre des ff 
nances, n'a battu le candidat com- 
muniste que par 27 voix. II est vrai 
que les forces de la droite sé trou- 
vaient divisées et que le candidat 
1,966 voix qui normalement auraient: 
dû aller à Reynaud, 


Discipline du Front populaire 
La discipline du front. populaire. 
a été observée plus pariaitemeht que 
l’espéraient même ses partisans les 
plus zélés, Au premier tour, les par- 
tis radical-socialiste, socialiste € 
communiste ont livré bataille sous 
leur propre drapeau, avee ehacun 
son programme. Au second tour, les 
candidats les moins favorisés se 
sont retirés, laissant la placé à ce- 
lui arrivé er tête, avec le program- 
me minimum du Front populaire. 
Leur eri de guerre contre. le “fas- 
cisme’ 'n été: “Du pain, la paix et la 
liberté,” Le Front national, grou- 
pant les forces de la droite, a suivi 
une tactique semblable, mais ses 
organisations politiques moins rigi- 
des se sont révélées moins efficaces. 

Les groupes de la droite et du 
centre ont réussi à garder 238 sie- 
ges. . A 

Le parti socialiste, avec 145 sie- 
ges, va remplacer comme groupe 
prépondérant à la Chambre le parti 
radical-socialiste plus modéré, Le 


blement un socialiste. Les radicaux 
socialistes n'ont que 115 des leurs 
Aus. 

Léon Blum, 
déclare que son parti est prêt à för- 
mer un gouvernement de Front po- 
pulaire.. 

” Contre les puissances d'argent 

Les gains considérables des socia- 
listes et des communistes sont dus 
en grande partie à la campagne con- 
tre “la dictature des puissances d'ar- 
gent”. L'un des cris de guerre les 
plus fréquents du Front populaire 
était: “La banque contre le peuple”. 
Les harangueurs électoraux n’ont 
pas manqué de dénoncer le systeme 
grâce- auquel 200 familles en vue 
nomment et contrôlent les régents 
de la Banque de France à titre de 
privilège héréditaire dont ils jouis- 
sent depuis le temps de Napoléon, 


mem Te nt 0 
rable à gauche, Ils y voient non une 
approbation des idées bolchevistes, 


mais une protestation contre la cri 


se ininterrompue du chômage et 
l'entrainement vers la guerre: Les 
fonctionnaires, ouvriers et petits 
commer(olits, dul constituent: nor- 
malement lélément modéré. en poli- 
tique, ont été fort éprouvés par la 
dépression, Hs se sont portés, di- 


Le 2 de la ville m'est qu 
amas de ruines, Le Palais i 
et les aütres édifices 3 


chef des socialistes, 


Les Français, en général, ne S alar- 


olitique- étr 
rait un 


ien mi- 


aux coups de s 
éthiépions déserter 


LONDRES — Sir Sidney 


train, avec J'impéra et le prin- 
cé héritier, Les fugitifs sont en ro. | 
te pour la Palestine, à ho d'un 3 à 
vaisseau britannique, 4 AT 
Les milieux officiels. britannique 
sont d'avis que e départ précipité 
de l’empereur riarque-la fin de tou: 
te. résistance organisée vontre Fa- 
vasion ithlienne, ” M. 
_Désordres dans la capitale 

__ADDIS-ABEBA — La  révolut 
se propage à travers l'Ethiopie, 
lors que l'avant-garde de 
italiennes est aux portes d'Ali- 
Des milliers de soldats 
déserteurs se réfugient dans la 
pitale, avides de se venger $ 
les étrangers qui s'y trouvent, 
vingtaine de blancs: ont dé 
massacrés, Deux co lies de 
négalais français sont en rouge, 
Djibouti pour étäblir l'ordre, \ 


74% 

Les légations britannique et frañ- 
çaise, la gare du chemin de fer fran: 
çais et autres bätiments sont con- | 
verlis en forteresses où les étran- : 
gers demeurent assiégés, La . 1 
tion française est particulièrement 


menacée, Les gardes eth 
chargés de sa protection ont tournee 
leurs armes contre elle. Le 


livrés au pillage après la fuite de 
l'empereur, 1 3982 

———ꝛ̃ —zꝗ—— — 
Superieur du Vicariat 
a de Grouard : à 


. 21 
GROUARD — Son Excellence 
Joseph Guy; O. M. I., vient d'être 
nommé supérieur vicarial des Oblats 
de son Vicariat, Son Conseil ‘%e 
composera des RR. PP, Stanislas 
Lajoie, (économe vicarial), Conz 
tant Falher, Joseph Wagner, et du 
R. P. Binet, curé de Falher, . 5 
— — 22 QG 


La Société des Amis de 


MONTREAL Le conseil d'ai 
ministration de la nouvelle 
se com 1 1 


dleau-Rinfret, d'Ottawa, prof: 
Pelham Edgard, de Toronto, Dr 
A. Hington, de Motrnéal, Henri G 
non, dé Québec; secrétaire, : 
can Bruchési; 
Mercier G 


manche, vers l'extrême gauche par de 


protestation plutôt que par convic- 
tion. 9 


. Points d'interrogat ion 
Le Front populaire, qui a gagné 


les élections, va-t-4l tenir lorsqu'il |: 
former un gouvernement? Hémon 


va 
Quel. sera le resultat sur la politi- 


que intérieure et la politique étran-| pionniers qu'il 


3 


jard À Dre te gr 11 et 


geons voyageurs. 
fitai 
du 


2 Has fixé 4 . ! 
11 ne reste plus nue douze 


au Votre es — le . 
chantiers à ouvrir, 


duns le 8 quartier 
| Rome situé sur Je rive droite du Le plan élaboré par le eardinal- 


NP 6 ,: archevêque de Paris tendant à do- 
. Sainteté sortira du Vatican à ter la région parisienne. de cent 
l'i- nouveaux centres de la Fol destinés 

à l'évangélisation d'un mimon d'à- 
‘inau- mes sera intégralement exécuté à 
la fin de l'année 1996, et la dorniè- 
ré chapelle cohstruile sera celle du 
pavilion catholique de l'Exposition 
internationale de 1097 à Paris. 

Au cours de 1935, 18 chantiers 
nouvenux ont êté ouverts à Paris 
ot dans lg banlieÿre et l'éxéeution | 
totale du plan se poursuit suivant 
un rythme et des délais fixes. Sur 
les 88 églises construites depuis le 
debut du plan, 63 sont d'ores et 
déjà consacrées et ouvertes: aux fi- 
dèles; 25 sont actuellement en 
cours d'aménagement et seront 
consacrées aù cours des six pré 
miers. mois à venir. 


M Le — — 
Députés non mobilisables 7 
PARIS = Ea cas dé guerre, le: 
députés mobilisables doivent: ils al: 
ler qu front? 

La question s'est rs 4 en mars 
1927, à la discussion de la loi sur l'or- 
liganisation de Ta nation armée. Les 
cartellistes voulaient voir les députés’ 


demeurer en fonction à la mobilisa- | 
tion, 


encouragent-elles 


| 228 
ee de Enr t 


2 


"7 


1 bak. e 
che 
10. 
2 lark ont 
vo 
e . 
pigeon n'aime pas la mer et, 


tre part, qu'il né s'envole pas 
avion lancé en pleine vitesse: 


mme! 
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Une Commission de contrôle 


—1 pointures 8 à 
usagés et nou- 


Fare grandeurs 6 à 12, prix, 
118 Ei. $225. Vestons pour 
és et pressés, gran- 

‘ deurs 6 à 12, 15 7 17, 61.10. 


Nous payons le transport. Ar- 
remis si l'on n'est pas satis- 
fait. Listé de prix sur demande. 


| 


lis obligenient . cependant le | | grand congrès à Québec, les 12 pi 
député, qui tenait à servir dans les: 18 mai, Les séances de la section 
unités combattantes, à se faire met- anguise seront présidées par M. 


de histoire de l'Eglise tiendr 


tré en congé jusqu'à la fin des hos- 


17 4775 Georges Hoy, arehiviste" 
tilités. J 


viheial. 


2 ; soit considérée comme un héros na- 70 ME Cessa” ds à . 
9 ’ „ ; tional. Les héros en cette affaire | prospérer. S ren 3 En md 
| sont les mineurs qui ont . parfait chrétien et nan: 1 5 J 12 255 * . 
ee : RAPPOR T jour et nuit et ont risqué: cent fois | honnête, vivant en paix avec tout. le 02 824 — 
f \ léur vie pour délivrer. les trois monde, aimé et éstimé de tous, M. . 1 0 1 an à —4 
4 Commissaires du Distriet scolaire de Saint- ene no e pour of the Trustees fes the Sehoof District mes ensevelis vivants. Ceux-à mé- Bosc .a.été pendant 45 ans un modé- | tionale et de plusleurs SM eben . 
AT l'année 1935 goes 1935 ritent plus que des éloges, Et il est le que beaucoup pourraient imiter „ 
sn. ! | 4 . Si, Nonifate, Ne II, jar houreux qu'on n'ait pas oublié de avec avantage, Sa vie est une pt 
: les récompenser autrement que le succès matériel et l’acquisi- 
1. ÉTAT DE LA CAISSE DU 1. CASH STATEMENT OF THE RS AE és ces Pa tait Lou + de DAS JE Ge UN e 
ET  SECRÉT AIRE-TRÉSORI 8 SECRETARYT- TREASURER du sauvefage à la radio et dans quel- | s'allie très bien avec les exigences 
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se Nous, vérificateurs soussignés, par les présentes certifons que doué” 

vos fait % „ des livres et comptes de ce district scolaire; 

Ahe len états ri ntrent correctement les opérations du dis- 
0 prb ne et sa situation à la fin de l'année, au meilleur * notre 
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{Signé à Saint-Bonitace Manitobe, 5 316 jour de mar 1836: 
1 JOHN J. C. SHELLY, Vérificateur, 
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“pigeons voyageurs. Tout pigeon non 
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We, the undersigned! Auditors hasch certify that we have audited 
the books and accounts of this School District; that the 
praperly outline the operetions of the District during 
position at the close of the ver. accérding to the best of our: informesion 
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De leur côté les Canidises rat: 
ais = si bien représentés au “fes- 
val“ par le Cercle Mofière de Win- 
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du théâtre ‘national; af 
puisse ? 
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ing Co,  Saint-Boni : | 
White Store, Steinbachs M. Carup- 


15 gst-ce —— et une 
joie bier placée que nous offrons à 
la troupe du Cercle Molière et à son 
habile directeur l'expression de no- 
tre reconnaissance et de nos 
chalenreuses félicitations,  félicita- 


tions Dien méritées quand on'saif . Steinbache Ms ANE A 

travail occasionné par La mise en | Gt OA e e Store; Swift: Gnaden, Winnipeg 

299 à a ne rmr Rn — og 2 5 — launber, Co., Suint-Bonifaec 
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Café, Winnipeg; Pierre Laramée.“ 
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| nipeg: Royal Hakery, Codville, 
Georges McLean, Wunden 1 9 
bach Four Milis, : 
Merci à tous. 
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itoi-|au concours éliminatoire de Winni- 
con-| peg, le “Cercle, olière” de cette vil- 
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Me le gore mn on aan wan, mais e restera orphe N. D. DE LOURDES 
d'un | plus cordialem I lent d'une | lin. 


La paroisse’ de 0 debe 086 de 
Lourdes vient de perdre un de ses 
bons paroissiens et de ses hardis 
pionniers dans la personne de Pier- 
re-Augustin Bese, décédé le 23 avril, vous ernte — Alenesere Wertes 
à l'âge de 82 ans. pp USA Alen : 

“One de . Muntedhoires  BERNIER et BERNIER 
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il ne province où les pt: Lie français; 


formant une minorité active et me- Un peu ae! 
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du français à L et conserver] On a fait des chèques militaires 
aussi intacte que possible la culture à M, Herman R. Magill qui mourut 
traditionnelle, FE sissent, | au fond de Ia min e Moose-River 
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dont iis ont raison dé s'éfibrgueillir, aurait probablement eu les mêmes | grand esprit d'ordre et d'économie,| Wunde ROC ot 
Nous féficitons: aussi les autres funernilles s'il était mort dans en persévérance dans la poursuite du mairies tandard Trurt r Main 
| groupés français qu ont pris part lit. but, M. Bosc vint au Canada avec 71 
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qués journaux, nous approuvons d'une conscience délicate et l'ac- Ajustement de dettes. et Soient 


A l'occasion du centenaire dl 
| Frères des Ecoles Chréfiennez au 
Canada, tous les anciens élèves su- 
niront à leurs anciens professeurs 
pour remercier la divine Providen- 
ce du bien nceompli pendant le + 
cle écoulé, celle Lemaire. vnn. 
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Comité dés Anciens Elèves, Casier N — Lilian. 
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‘tenant, La Vérendryé n'avait 1 obéi à une dinple complai- à germes À le eiag 2 
„ sance pour le fils de sa soetr. Le jeune — avait déjà} eme anniversaire ‘de ‘sa fon- 
ue i es formelles de sa bravoure et de son habileté. | dation. C'est un magazine de 
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5 


+477 


14 


artis tréal le 8 juin 1731, La Vérendrye et sa trou- ziele. Ii s'ouvre par 
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ns mier fort. Mais quand fut donné l’ordre de Reg, et de Son Excellence Mgr 
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drye, e l’autre irait au lac de la Pluie avec La Jemme-| diocèses est en outre: l’objet 

ve Ike de mai, l'année suivante, celui-ci en revenait d'un historique spécial. On y 

vec ses Candts 9 2 dé la plus belle cargaison de fourrures.| louve aussi. des renseigne- 

Ey avait fondé. le fort Saint-Pierre. — — 5 ments sur les Ukraniens, aur 
On peut se demander ce qu'il serait advenu de l'expédition |les missions de l'Ouest et sur 

. dès ce premier stage, si le Découvreur n'avait eu à ses côtés tous les ordres rel igieux 
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r e 4 auprès du gouverneur d- des usso- mag que-nuniére-spéeial-dtr Int — r im- tuch, g. u. 9 teu 4 OUT, OU mn een EU 
ciés à Montréal: II s'agissait de mettre les autorités au courant einquantenaire. II est à lire et Meter de — Lee eu, 12 francs 50, rélié tolle noire-biblio- | chez se gr à et — à le goût ne L APP 
des résultats déjà acquis et de ténter d'obtenir une aide finan-|à conserver par fous ceux qui du point de vue de l'évangélisation e frames. a 4 Pre * nous, * ve: Sies 6 rt + 
cière du gouvernement. Le jeune ambassadeur fit un excellen-|s'intéressent aux progrès reli- des Esquimaux, des résultats dont je * . Pr travail de langue we Le Route sr À ; 
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lers avec les Mandans. II se proposait d'aller les visiter en 1735, ed 1 802 1 F mauve 
mais la maladie Len empecha, Au mais de janvier de l’année | Per A, n a vus 
‘suivante, alors u' était au fort Maurepas, il fut terrassé de ee 852 she at Pa cg ns 
nouveau et soüffrit beaucoup. Le souci constant qu'il avait tou- 08 ee e * 3 1 
jours eu de remplir scrupuleusement son devoir; ses anxiétés ua 112 n i Da 10 3 
du commandement durant le voyage de La Vérendrye dans MR rl 1855 4 
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les Indiens, tout cela avait peu à peu miné sa constitution. Avec] dul a Æerti 1 158 a SA 
deux de ses cousins venus pour alléger sa tâche, il se rendit 8 7 30 100 A 1. 9 ti 
au printemps du fort Maurepas au poste de ln Fourche-aux- Artistes de l'Ouest, Ea * 
Roseaux. C'est la que, ses forces déclinant, il mourut le 10 mai ent Que le pur * Nun. 
1736. Ses compagnons creusèrent une fosse sur le bord de la fals. Quant au juge, il serait 


conscience d'une Eglise plus haute, de 
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France plus belle. 
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Le livre qu'ils publient est un ro- 
man ou plus exactement un récit 
É „Ils ont éclairé les zones | 
lHistoire, aux portes de la Légende, / 
et à nos yeux émerveillés votre vie | Bene 
glorieuse. s'étale déjà à la manière |! 
d'une image d'Epinal en vignettes de 
hautes et lumineuses couleurs! 
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cialement à celle de ces vignettes 
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sous leurs auspices une grande 


Sur le voeu exprimé par de nom: 
bréux camarades de la Ar des, 
Légion 
Canadienne * les Dames Au- 
le plaisir de donner 


FRS 
: 


. 


à 
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f 
17 
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15 
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soi-|se pour cette soirée magnifique qui 


1 rée qui aura lieu le lundi 18 mai. falt iant honneur aux nôtres du 
Une demi-heure avant la séance, Le programme comprendra, en- Manitoba. 
I galle était déjà remplie, C'est as- tre autres, deux comédies L. e théâtre était littéralement rem- 
; 2 dire combien des soirées du par le sympathique M. Camille Ste- bli. Le parterre; les premières: et 
Ouvrier sont réussies et a- Marie, un choix de Morceaux de secondes galeries, les, 
es musique et de a e qu haut e plein. 
et ien dne ad u 12 fanfare de la Légion Cunadieh- On toute 


3 garçons ou sept filles, le 
ee a un don, dit M. “Jodoin, 
L “annonceur” du Cercle, 
1 8 est la septième de l’an- 
2 espérons qu Aura aussi un 
fon, sinon le de n e vous plaire, 
celui de ne pas vous deplaire.“ Que 
M: Jodoin se rassuré, le “don” « 
uni et pendant deux heures, nous 
vons eu l'impression de nous dé- | 


out était vie, sourires, chansons, 
* meme que joie farailiale et sen- 
4 . généreux, 

Lé programme débuta par un mor- 
de piano-acordéon de M. Gil- 


"M l'abbé Ubulet, ‘aumônier, re- 
din tous ceux Qui étaient venus 
gner leur sympathie au Cercle 
uvrier, en particulier Mar J.-W. 
nyille, et exprima le voeu que 
Cercle continue à vivre, à se dé- 
, à faire de l'action catho- 
“hque | toujours: grandissante, tou- 
*burs plus influente à Saint-Bonifa- 
ce, 
K de rends mon tablier," 


une fête des plus attrayantes. 
Chacun aime à passer quel 


verez- l'occasion, 


pour vous solliciter votre bon 


Noces d’argent de 


Le 2 mai 1911, en l'église du 


sacrement de mariage, C'est 
commémorer cet anniversaire 


comédie 


un acte par les jeunes. filles, fut 
unte d'une façon très spirituelle 
Mlles, Fabiola Gossetih; Ida Du- 
M.-P. Bérubé, Bernadette Bé- 
Ager, Annette Poitras, Berthe Le- 
ere, Jeanne’ —— Luce Lam- 


réunissait de nouveau. Une 


nir leur fut offert. 
Etaient présents: M. et Mme. 
Marguerite, Louis; Mgr Jubin 


| Guiené, N. Pirotton, G. Tabure 


Fi Grand Pelerinage 
Senke le de baute Québec 


gr 


ne se fera entendre, Un gracieux 
concours d'artistes permettra d'of- 
trir au public Canadien ét français 


heures agréables” et délassantes! À 
l'Institut Collégial Provencher 
soir du lundi 18 mai, vous en trou- 


Si cela n'est déjà: fait, achetez dès 
maintenant vos billets et réservez 
aux personnes qui se présenteront 


cueil, Prix des billets: 35 et 25 sous. 
Dames Auxiliaires Françaises 
—— — — 


M. et Mme Victor Masson 


nan (Côtes-du-Nord), France, M. et 
Mme Victor Masson receväient le 


samedi dernier, la famille Masson, 
à laquelle s'étaient joints quelques 
amis, se réunissait au pied des au- 
tels. La sainte messe fut célébrée 
par Mgr Jubinville, qui donna aussi 
une courte allocution de circonstan- 
ce. Le soir, un modeste souper les 


adresse fut présentée aux jubilaires 
par leur fille Marie, Mgr Jubinville, 
qui était présent, exprima toute la 
satisfaction qu'il avait de prendre 
part à une fête de famille d'un de 
ses paroissiens. M. T. Mercier se fit 
l'interprète des parents et amis de 
la famille Masson habitant la douce 
Bretagne. M. G. Taburet évoqua le 
souvenir de l'heureux retour de la 
grande guerre de M. Victor Masson 
et, au nom de tous, un beau- souve- 


tor Masson et leurs enfants, Marie, 5 


MM. et Mmes T. Mercier, F. Belot, 


population et un grand nombre Ha- 
mis anglais. II était venu plusieurs 
te nos compatriotés des paroisses 
environnantes: de Saint-Jean-Bap- 
ques |tiste, de Letellier, de Saint-Pierre, 
le] Sainte-Anne, de Saint-Adolphe, de 
Lourdes et de Bruxelles. 
bé } 

M. Longtin est le néveu de M. Do- 
von, de Bruxelles, qui assistait à la 
representation avec bu fame. 
avions aussi plusieurs amis des 
Etats-Unis, du Nord. Dakota et du 
Minnesota, Un imposant d'é- 
lèves du Collège et du Juniorat, ain- 
si que les étudiantes gardes-malades, 
les élèves de nos académies et ceux 
du Sacré-Coeur xemplissaient la 
galerie du haut. 

———ũ— — — 


Institut Collégial St- Joseph 


Ru- 


pour 


que nous servir la classe des plus jeu- 


nes musiciennes de l’Institut Collé: 
gial Saint-Joseph mérite de sincères 
félicitations. 

Nous comptons au programme 
Plus de quarante enfants qui, pour 
ne pas être toutes- douées d'égale 
aptitude, n’en ont pas moins rendu 
leur pièce respective avec une tech- 
nique qui sent la bonne formation. 
Chez plusieurs déjà, même. parmi 
celles qui n'ont pas encore à leur 
crédit un an d'étude, on remarque 
uné assurance et un goût artistique 
naturel de très bon augure pour l'a- 
venir. Et chez toutes, l’on devine ce 
souci -constant de la maîtresse. qui 
veut à tout prix concilier les -exi- 
gences de l'art avec le désir de met- 
tre en relief la valeur de l'élève 
dans l'exécution dé l'oeuvre qui 
convient à son tempérament, -à ses 
tés. C'est là une rude tâche, 
si attachante qu'elle puisse parai- 
tre, Et cela représente une somme 
de travail considérable que de mon- 
ter un programme aussi intéressant 
que varié, au milieu de toutes sor- 
tes d'embarras quotidieris dont il ne 
nous arrive — pas assez de 


belle 


Vic- 
ville, 
, O- 


mp 1 8 
Etaient-elles assez migsonnes les 
‘outes petites qui nous ont chanté 
la ballade “Madame la Lyne“? Au 
piano, A- M. Cussoti. 

Et voici’ notre “artiste invité” qui 
s'avance hardiment zur la scene, le 
violon sous le bras. Il courbe pro 
fondément sa petite taille et attaque 
sans plus, aux premiers accords 
d'Eveline Bouchard au piano, une 
Romance, par Armstrong, C'est Nal- 
do Ritagliatti. La sûreté du coup 
d'archet de Naldo nous dit que sa 


ö 
ö 
—— . i iñ wzq — 


1 Le 


1 


2 
2 


(El 


de, Saint-Eustache, de Lorette, de due 


L’audition musicale que vient de 


renomme grandira avec lui. Un 
int, 


run Nux 


es aux 


28, 


„% flexible 


Pr A dirigés par le ‘bâton 
d'Yvonne Delavignette. 
meut tout à fait à l'aise. dans le 
monde artistique feminin: il n’en a 
bour-son #iolon, - 
qu'il conserve dans la voie du suc- 
— qui l'attend la jolie candeur qui 
nous le rend :si:sympathique. : 

Les Guides della Compagnie Ma- 
rie- Rose 1 les invites dont, 
au premier ang le R. P. Béliveau 

teur du Collège, M. le euré Bel- 
lance be, de Transcona, M. l'abbé 
Léo Blais, le R. F. Bruns, principal 
de Institut Callégial Provencher, 
la R. M. Provinciale des SS. des 88. 
NN, de Jésus et de Marie. 
* 


Dimanche soir prochain, à 8 h. 30, 
le récital des grandes musiciennes 
de l'Institut. Nous croyons pouvoir 
compter sur un. régal artistique. 
Nous réitérons l'invitation faite aux 
parents et aux amis s’y rendre, 
en insistant sur cette mise au point 

“qu'il est inutile de faire de la rela- 
me Nos letteurs auront deviné 
sans doute cetie ligne manquante 
dans notre invitation de la semaine 
dernière, ce qui In faisait un peu 
cocasse. A.-G. R. 


— — 
E. Martel successeur de 
Martel et Dufault 


M. E. Martel tient à faire savoir à 
ses clients qu'il continuera, comme 
par le passé, son travail de plom- 
berie, système de cimuffage, fer- 
blanterie, etc. 

Il occupera le meme atelier au 
No 539, rue des Meurons. Téléphone 
de bureau, 204 489; téléphone pri- 
vé, 204-469, 


PETITES NOTES 


On demande des agents pour le 


district de Saint-Boniface. S'adtes-: 


ser à 403, avenue du Portage. Tél, 
29 273. 

On annonce les Tiariçailtes de 
Mlle Hortense Le Blanc, fille de M. 
vec M. Armand Daignault, fils de 
M. et Mme J.-H. Daignault. Le ma- 
riage aura lieu fin de juin. 

L * — 


Jeudi. prochain, à 8 k., dans la 
salle de l'hôtel de ville, lee de 
l'Association des Con es en 
vue de s'organiser pour les an 


nes élections. 
are ps 


Mme J 
manche 
sitera son * et 2 à M. * 
Mme Hernurd Goulet. 
Les _Révére: 
titut bee ar Ml 
l'honneur de reg la Lee 


dernière le président du 
toire de Toronto, Sir 12 8 


lan qui a rencontré particulièrement 
les N er musical 


à 
l parole. 


rtie æ 


complet avec boîte “slip-in” 
Mx FIRST PRAYER BOOK 


‘'‘décrets pontificaux. Couverture en 
carton noir flexible 


:TREASURŸ OF THE SACRED HEART 


1 # Avec -épitres et évangiles pour dimanches et fêtes de 
l'année. Conformé*auüx récents décrets 
Couverture en carton noir 


999 4 


Naldo se 


-Souhaitons | 


de la Seine furent disparues, 


Il leur. a ‘adressé | 


LE de ère ll avc mais me. 
dora E 


or HEAVEN 


AT choix de et“ de dévotion pour 
) * —.— pd aux 1 rets pontificaux. 
Relié 570 en noire caractères fe — 
f > m 
enn ps PRAVER BOOK | u Corel demon nues . 756. 
Prières püisées sonçoes. utoribées. Cou . , 
| blanche lavable et 55 1 17 7 9 . 
a etui lavpble FFC 5 de Westminster | Re en dtap-carton 7 Pre 
CHILD'S PRAYER BOOK et bien illustré en couleurs | gra 
. ; Prières ei lecture pour eee e CHAPELETS : 5 i 
la Commun . 
— 5 — — Assortiment complet de ÿ 


née. II contient un choix de prières approu 


sources et conformes aux 
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35c. 


pierre, perle, 3 à des 


25c.; 25880 
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1 lavable, ee br 50c. 8 . 
SMALL ROMAN it En — emu sai: 
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pui: $ 


cnc SUR PIED 


3 sur trois degrés. Pied ele. 
teur, 4 pouces, Noir, ivoire, ‘ 


Soeurs Tertiaires arrivent notubreux 
à la Réunion Mensuelle du soir, 
après les exercices du mois, de Ma- 
rie, vers les 8 h. Profession des No- 
yices qui viennent de terminer. leur 
0 at. Abs. Géa,, matin et soir. 
2.: La bénédiction solennelle de la 
eg de N.-D. de Lourdes par 8. 
Mgr Yelle, archevêque coad- 
or de Saint-Boniface, aura lieu 
le dimanche, 24 mai, à 3 h. de ba- 
près-midi, Dès que la neige et l'eau 
on 
s'est mis au travail pour enjoliver 
les abords de la Grotte, afin d'être |. 
prêts pour cette date, Les Stations du 
grand chemin de la Groix ‘ainsi que 
les Chapelles des Sept Douleurs de 
la Sainte Vierge n'auront encore 
que leurs places réservées, en at- 
tendant que le Père Curé de l’égli- 
se belge trouve les moyens de pour- 
suivre cette belle oeuvre qui est 
- appelée à faire tant de bien. L'es- 
seatiel cépendant y est: la Grotte 
elle-inême, l'autel pour dire la més- 
se et donner le salut, les terrains 
pour 15 processions. Qu'on y vien- 
ne grand nombre implorer les 
bienfaits S mtriions et temporels que 
l’Immaculée Vierge aime à donner à 
ses enfants; que les Tertiaires sur- 
tout se montrent très dévoués! 
— + * 2 


Aras avoir parlé du jeûne de Rè- 
gle et du jeûne conseillé, disons un 
mot du 
Jeane de l'Eglise 

Au jour de leur profession, les 
Tertiaires se sont engagés à ob- 
servation des commandements de 
Dieu et de l'Eglise, Aussi, en raison 
de cette promess et du bon exem- 
ple qu'ils doivent donner autour 
d'eux, ils se montreront plus stricts 
dans l'observance des abstinences 
et des jeûnes prescrits par l'Eglise 
et ils contribueront au maintien des 
ois 


par la masse des tidètes, Aùssi, se 


rappelant combien ces préceptes 
sont graves. et comment on ne peut 
sen dispenser que pour dés motifs 
également graves, ils ne s’en exemp- 
teront point pour de futiles raisons. 
comme trop souvent on le fait, Ce- 
pendant, si pour une cause de santé 
ou de travaux fatigants, ils sont 
obligés d'user de „ ils res- 
teront du moins fidèles à l'esprit de 
l'Eglise, en pe s’adonnant pas à des 
ge rer ré à la dus 
nt consac 2 
tence, et ils chercheron o 


‘l'en sort de frustulum, une tasse de 


N. B. 17 Que les Frères et çeau- 


qui a eule grand malheur de ne 


ne défend pas de RE le yes f 


café, de thé ou de chocolat # l'eau, 
avec un peu de lait et un petit mor- 
de-pain;--elle-ne_prohibe- 

non plus la collation du soir (sorte 
de demi-repas composé d'aliments 


vous n'aurez pas 


de vous poser en ‘arbitres —— 


Peut-être serie-v 'as-tu 
mhigres), Enfin elle permet d'inter- vu?” C’est un 8 des 3 
vertir le repas et la collation, . 2 


jadis en France . if; 


faisant la collation à midi, et ie re: un sauvage de 


pas gore eee le soir. 


TRIBUNE LIBRE 


Lettre ouverte rte d’un sauvage 

de l'Ouest à ses cousins 
blancs du Québec 

-Voyez-vous, messieurs, je suis 1 


pauvre sauvage, né en France, mais 
arrivé en ce pays il y a 37 ans, et 


tutti 
à faire donner 1 een nces de 
l'Ouest à la belle 28 
la place qui lui est 350 

Chapeau bas, * dr t 
les sauvages de t 92 2 
bas devant 3 — (dont, 


s'être point arrêté dans votre pro- 
vince, afin d'y apprendre le beau 
langage! ! Le erreur, n'est-ce 

pas? Vivant ici avec des Français. 
“+2 Canadiens français (ces pre- 
miers devenus peut-être sauvages 
ainsi que moi) nous avons de con- 
cert lutté, afin de garder pur et in- 
tact notre doux parler de France 
Malheureusement, à vos yeux, 
grands maitres du langage, venant, 
dit-on de la mère-patrie, le français 
que Vous avez entendu au festival 
dans “Les Soeurs Guédonec” n'a 
point eu l'air de sonner doux à 
vos oreilles si délicates, non plus, 
avouez-le donc sans fausse honte, 
que la décision de l'adjudicateur, | 
accordant le —·ͤ 2 au Cercle Mo- 
lière de Winni 

Mais aussi, — en ôntils| 


de l'audace, ces sauvages, mes fre- des-Chenes, décédé à de 
Saint-Boniface le W vi à 12 de 


res de l'Ouest, d'aller se mesurer 

avec des artistes tels que vous, par- 16 ans. 

kant peut-être le fameux “Parisian a gg A Mme Lot 172, 
French“, et même ayant l'audace Chemi 33 
d'accepter le trophée. et une mention | déc 

spéciale pour une des actrices face le: po Seu. 


Non, ces sauvages de ‘Ouest ont 
gr? un toupet 1 “is 
Mes biens chers cousins, js 
de nées Je suis DFo- 


trouvé le français des 
Molière absolument aan 


g 3 Saga ours. Des " 
LRU SE 7 


e e 
pol nt. | 
13143 NR. . 
Ears 


votre poids 
TE 
chaque jour. Saupoudrer un peu, tlhaisse un t 
Re d'acide borique à l'intérieur de „vous ‘restez 


la semelle est aussi très effica- 


peuvent provoquer cet ennui] : °° 1 1 . 


Fi 


get nde et. Une maman — Non, il ne faut pas votre 1 | 
fort 4 N ju . u  fécompenser un enfant chaque les aimons bien - — Lou lance N 
faut Veiller à ce que votreen.| fois qu'il fait bien. Ce serait Je sde ne coeur, nt chères mb. LE DIVIN poids élevé que votre poldi 
++ fant ait toujours les pieds chauds, |, _rendre intéressé, le pousser à 2, ns, mais il faut le leur dire par- réel. 7" À on 
d ne prenne aucun breuvage! * tir en vue d'une récompense et fois et aussi le leur montrer, L'occa- 8 SAT de le un] Pourquoi cela? à 1 
avant dé se concher. Au lieu de non parce que sa conscience lui préjugés sion se présente de le faire diman-] Quand on est tout petit, le plus|cinq dollars. Tous les élèves de Les muscles. qui font plier vers le 
punir Fenf faudra l'exhor-| dit —— fait bien. Mais prenez que du les préjugés étaient une for- che prochain. Ne la manquons pas. des mots classe lui ont offert un sac de voy#-|bas Ja partie supérieure du corps 
ter à faire un sérieux effort de ha Du 882 3 ce qu'on ne bravait pas en vain. Que: ce jour-là, nos mères soient | ron à tout 2) K font aussi plier : bas la par: 
- volonté pour se guérir, lui Pro- — e re La galerie de nos femmes célèbres bips gr re À — nos | Dans le „dans le 
mettre — lrenahrapessg — À Do 4 pb ge À st os ap- t-elle tellement ogg qu'il er 33 over hu “gs la colère, 
mode e e er probations maternelles pour ‘s'é- 25 9 pet À * 5 rang; épargnons-leur les: mille pe- 1. A . 
2 4 des cas consiste à réveillér Fen- panouir. ser \Verais pas déplacée dans l'ombre de tits travaux . ju elles 8 V 1 4 “a oches entées, c'était d'un effet muscles 
ant une; démiheuré après son MERE-GRAND notre illustre Madeleine de Verché- | d'habitude, multiplions nos préve-| : 45 a mant A l'issue de ce eompli- 
f . EE E 5 rés, avec qui elle semble avoir plus | nances. Pour cela, nous n'aurons ; a ment, nous avons sonné plusieurs 
» ET 2 TA . Où dune affinité. qu'à pr 7 pue han h 8 f . oches pour imiter un carillon Jo- tie int. 
+ LA GRAND {roue nércine e. «nl op gas | 
à 117 TS en, ait A elle bu, Jouer en notre siècle d'émanci- — lis LES Di res te [et Lait ade Inscri un mdr. | 
-  MENAILLE de M Désiré Con Mal À te. ballen féminine! Je l'imagine très ap r LES Nipe SRE IT PERS D ARS 
: 91 er 4 sas pr Pr bien conduisant la traditionnelle dé- 0 a 8 4 2 nu le dé: | mentée pe ee a aug. 
. N S y légation de la “Ligue des droits dé nos "voeux: Donbeur, sa x Ja 


TCC e irons de norte 
femme. de la région trifluvien-. | bonne voisine, bout de veillée, arri. poet imPosant, l'énergie de soh ver. „n AN. vitux, le es | ment: Notre N. Mère répondit à [de comes ee e dans Péfss 
de qui vient une vie d'homme. chemineau qui demande à lo- de, ses arguments convaincants.… et „ S 2 pr a 2 une balance, 

FD à 88 l'a score ét conitie| e ent an besoin frappants, auraient certes pe de: dits divx san adresse Fe onna pieux — sensible, il facile de cons. 

(Suite et fin) l'heure de la prière, le maître de mant plus -fachiement: l'Assemblée 15 La 1. se termina dans la piété re 3 1 
ai : 1 K. — D falsunt un Jus tous les anodins plaidoyers des 4 3 p ö mine un changement de 

CORRE CORNE Te - féministes actuelles. 5 90 . e. I poids. 

tion ici n'est autre qu'un e, Votre petite-fille qui vous aime. 


Son juron favori était: “cré mille] grand signe de croix; mais le Pater : 
morné”, qu'elle prononçait, à cause! n'est pas terminé que la “Ménaille” -Claire-P, NEVEU. | Mais oui: un énorme e est e mot ‘divin et tremblant. Jeanne LABOSSIERE 
on disait tout petit enfant, |Saint--Léon, 28 avril 1994, 


Tune articulation, défectueuse “Clé | aperçoit le chemineau bien assis sur (Le Bien Public). 
mille monné”.: IL est qu'on ne pourra plus redire: 
DE RE JUS 


est à sa louange sa- chaise, “Mon sale gueux, dit-elle, | z 2—AEIA 

— 1 qu'elle n'ait gardé, de son séjour|tu vas te mettre à genoux! Notre Mois de Marie | 
‘dans les pays d'en haut” que cette | homme qui ne veut pas recevoir! 
‘expression tout à fait bénigne, les d'ordre d'une femme, (elle l'était si] Mal! Malt Jomais nom si bref n’a g 
bücherôns de se temps-là ayant un] peu, cependant, qu'il aurait pu sans renfermé de si joyeuses évocations.! 1 i i i 4 ee eut 

+ wocabulairé. beaucoup plus énergi:| déchoir faire un cotnpromis!) ne C'est tout d’abord le réveil de la na- que” faire siffler, que e. 5 - … ei 

{| mel bougé pas de son siège. Alors, la] ture endormie depuis si longtemps aud; car > f . n —— néons 

LINIME NT! 

” e * 

g Me L 


5 Ma mère se rappelle encore la fra-!“Grand'Menaille” le prend au colſet c'est le retour des oiseaux d'été 


veut qu'iuspirait aux enfants de son|et veut le forcer à ployer les ge- ne cessent de moduler les aurez la preuve tout à l'heure, 


„de la vue de cette femme extraor-| noux; l’autre résiste, se défend, Des leurs chansonnettes, tantôt pe Pourquoi l'ai-je appelé Arthur? 
dinaire. On n'osait devant sa] coups de poings on en vient au sur un arbre, tantôt Vraiment, je n'en sais rien: Lorsque — a 95 86 
maison. elle s'y trouvait; mais |coups de couteaux, et c'est à grand'- | léphoniques. Mais j'ai fait sa connaissance, j'ai jugé ” Je + 3 
si in “Menaille” était aux champs, | peine que l'on parvint à séparer les | aussi le mois consacré à honorer |-négessaire de le distinguer des au- M N 1) 
‘à regarder par la fe- combattants. Qui eût le dessus? no- Marie, tres représentants de son espèce, et i N A 2. LA 


on se 
notre. l'unique chambre, unf tre Menaille“ ! ! Le qusteux, médu-] Oui, Cest le mois où chaque soir 
lit, un poêle, une table et deux chai-|sé par une telle furie, s'empressa dle les foules pieuses se dirigent vers 
ses, en levant les yeux, on fré-| disparaître et d'aller se faire pan- | l'autel de Marie. Là, quand la grosse 
iniissait de voir les poutres hérissées | ser ailleurs, laissant à sa redoutable | cloche a tinté le dernier appel à la 
de longs couteaux. et d'une espèce | adversaire le souvenir cuisant d'une | prière, enfants, jeunes gens, pères 
de sabre; les fusils suspendus aux | blessure au cou. let mères, . vieillards, ‘s'agenouillent 
murs n'étaient guère plus rassu-] Comme dans le conte de. “Pipet-| devant la statue de la meilleure des 
rater C'était alors le bon Mmoment|te”, la Mort se dit sans doute un] meres. 5 
de glisser à l'oreille de son camara-|joùr: “on a oublié la Grand’Menail-| Entourée de grands lis blanes, ou 
de l'histoire des deux enfants tues fle!“ Elle avait alors quatre-vingt-|de belles roses, emblèmes de son 
par la “Menaille”, et enterrés der-|cinq ans bien sonnés: devant l’âge amour maternel, Marie sourit en re- 
. fière sa maison ! ! Cette blague ma-}et la maladie, toute force s’abolit. | gardant ses enfants, Ses doigts si 
cubré mettait le éomble au plaisir] La charité des voisins adoueit la blancs sont posés très délicatement 


ce nom m'est venu naturelleinent | des 
— 3 que jé l'au- 
r aussi bien appelé Louis, sans! services, le maître d'hôtel, s'appro- 
me croire.déshonoré de ce fait! |éhant, dé lui, lui glissa quelques 

Donc, Arthur est aujourd'hui un] mots à l'oreille. : 

Tel s'écria l'amphitryon. avec 
bonhomie,. faites-la entrer! - 

Et l'on vit apparaître, toute me- 
nue en son costume provençal, 
éblouie par l'éclat des lumières, in- 
timidée par la brillante assistance, 
une humble et vieille femme. 


j'ai eu beaucoup de pl * la! 
ferme, Le matin j'allais avec grand- 
‘père soigner les poules et voir trai- 
re les vaches, Le soir grrivé je 
m'asseyais près du poêle et grand” 
mère me contelt de belles histoires, 
C'était vraiment intéressant ces 
contes-là et j'aimais les écouter. 
Je suis restée trois jours en pro- 
menade, Les quatre derniers jours 
des vacances j'ai fait mes petites vi- 
sites chez celle-ci, celle-là, la se- 


ron dix mois. II sen allait tranquil- 

lement, trainant son gros ventre 

gris sur les pierres de la cour, 
Je me suis souvent demandé pour- 


confus qui, chez tant de petits, se|solitude de ses derniers jours. Un sur son coeur, Elle semble nous nee gg 2 Messieurs, 1 maine se passa très vite. 
mêle aux plus “belles peurs.” soir de mai, elle sendormit paisi- dire, comme , Jésus -à Marguerite- ja vue d'un erapnud. Ou -t- de pleine d'une infinie t 


maman. 


é tout le plaisir que j'ai eu, 
Mére-Grand, j'ai bien étudié 
22 réussir comme l'ai passé 


) mes examens français. 
Je termine en vous embrassant 
tendrement. à 
Votre petite-fille affectionnée, 

Laurette TRUDEAU 


Français et Histoire naturelle 
En cours de français, le profes- 

seur demande à Pierre: 
—Qu'est-ce qu'une faucille? : 
{C'est une petite faux, répond-il. 
Le lendemain, en histoire, le pro. 
le plus vif plaisir. Merci, chers | lesseur demande à Pierre: 

ants, Après d'aussi 


ige f 
n'eut l'esprit effleuré d'un soupçon 
de moquerie, Bien au contraire, un 

ul de l'amour 


grand souffle pur, ‘celui 
filial, passa dans la salle. 
——Ü—[ —ñaw—ů— 


comme l'a dit La Fontaine, il ne 
faut pas juger les gens sur la mine, 
Je vous assure qu'Arthur est un 


vez-vous quelqueſois vu Îles yeux 
d'un crapaud?.. Deux perles rou- es - 
ges cetclées d’or, 1 austère, Je vois que mes petits amis 

Il ne sort que le soir, c brave Ar- ont fait des merveilles à Saint-Léon 
thur: c'est le type complet du noc-|pour le Jubilé d'argent de Mere Su- 


Les anciens du Petit Bois” par-}blement dans le Seigneur, et fut une | Marie: “Voici ce coeur de Mère qui 
... ED PAP rr a tant aimé les hommes,“ oui. qui 
2 " les a fimés jusqu'à. donner son Fils 
= = pour leur salut. 

8 ial G 3 3 Puis un à un, les cierges s’étei- 
! Cl 5 Ar An anent. Lentement la foule se disper- 
Magnifiques ondulations naturelles permanen- par a gr * K 22 
tes pour toutes sortes de cheveux. Soins spé- Hostie, qui présidait du haut de son 

ciaux pour cheveux délicats dont nous garan- détèkadir Vrai. 
ton l'indéfrisable. . : Quand les jours tristes et sombres 
Régulier, Ondulations Charminol, $5.00 de l'automne, les longues veillées de 
pour $2.50 complet (l'hiver nous reviendront, comme 
Régulier, Ondulations de $7.50, la fameuse solution française im- I nous serons bien aises d'avoir su 
portée à l'huile, pour cheveux extra- fins. $3.50 complet -conser ver * 5 et ve 4} un pe- 
8 tit “coin ntanier”, acquis par une 
; SALON DE BEAUTE LOUISE vraie dévotion mariale durant ce 

351, rue Marion, Saint-Boniface a Téléphone 202 943 beau mois de mai. 
Coiffeuses Professionnelles en tous genres de coiffure ‘ EDMEE , 
 XVONNE BONN — L. BEAUDETTE —. YVONNE SOCQUET 


Si l'odeur de la peinture vous in- 
‘[Ttomimode, alors que vous avez ra- 
fraichi les planchers, les boiseries 
ou les meubles, metlez dans 
chambre un vaisseau d'eau av 
quelques oignons tranchés, 


plerre, contre le mur de Péeurie 


TONIFIEZ-VOU 


Vous qui somffres do: 1° 


— 


Metern des petits morceaux de 
camphre dans les coins où vous 
croyez que les souris viennent ain- 
si que dans les coins des armoires à 
Unge ou à papier. Cette odeur leur 
est très désagréable, 


In- mu lit son journal au cercle, et 
secte par terre ou sur ma main, il} soudain poussé une exclamation:- |. 
s'approche jusqu'à ce qu'il se trou- 5 Dieu, je l'ai échappé | _ 
Comment Veela? ‘demande un, 


Une pomme de terre bien rape 
appliquée en cataplasme, est tres 


f 
5 


5 
É 
2 


là même un bobo souvent doulou-|sa langué 5 md Vous n'avez pas vu cet horrible 
reux. gi x quelle se colle la proie, : 0 dans 
1 5 5 5 D EE mit le no 41,76, 
par malheur, vous avez son ‘regard prend une Tann ÿ mon- | 
fourmis dans vos armoires, sion de béatitude et de 1 k 


11 
85 


6 LE 
vi 


0 


ble, qui l'avait administré, M. Lionel 
ee conduisait le deuil. 


men travail ** 


. 


un 00. er ia 


Au choeur on remarquait M. l'ab- 
A. Couture, euté de La Broque- 
Les 
orteurs étaient: MM. Léo Tétreauit, 
eat : Tétreault, Théodore Te- 


À ar Charles Lambert, Florent 
©: À Moufilier ét Roger Gauvin. 


4 
> 
* 
: 
} 


M. Ldurent Tétreauit laisse pour 

rer zu perte, son pére, M. Na- 
Wer Tétreuult, sa mère (née Marie- 
hérèse Moufflier), 5 frères et 3 


s Soeurs, 


— . Ia semaine dernière, d'un acei⸗ 
ent qui «à fa 
1 +. * 


* 
7 
' 
* 
* 
9 


* 
+- 


tds, LAN t N 

tué ANRT OS D Er. 
ét Mme Georges Renuart nous 
ent, avee de printemps, de la 


A la famille éprouvée, nous of- 
trons nos plus, or sympathies, 


L'état de 1e Miele an 
at assez précaire, On a lieu d'es: 
rer toutefois qu'elle sera sauvée, On 
sait que Mlle Fontaine a été victi- 


vier 


X. et Mme Jules Couture, necom- 
nes de leur fils Laurent, sont | 
retouf d'un voyagé # Chicago où 

ont-nHés-voir-de leurs parents. 
Couture s'est rendu aussi à To- 


* où n n assisté à un congrès 
l'intérêt des ume dé ve- 


52 om ils ont basses Phivér. 
mes heureux de” vero ms 
ue “hier de ra, " 1 tv 


un. sut 
Une délégation se 10 chambre de 


Commerce de Saint-Pierre est allée 


voir M. Bracken, premier ministre 


dun Manitoba, et M. Clubib, ministre 


travaux publies, avant leur dé- 


. As Ottawa, od il doivent Au- 


dier et discuter 


les plans de che- 


mins et de travaux publics au Mahi- 


—— m0 


PRE 22 2 


MM. les Ministres ont laissé en- 


pcs AN e e D 
< E 


Bottle; marrai 


a A 


Ha 
M) Irn 2. Marie-Alice-Léda, ier 


lé 2 avril de A e Ve 
Antoinette Malo, Parrain, 
fente At 


nals; 
nals; 


rie-Odilé-A 
5, de Lazare Audetté et 
Fade. Parrain, Mardoe — 
matraſne, Odile 
te, née le 5, de 
Rose Tétreault. P 
tenu; marraine, 


y Mulaire 
. Emile kr 
ria Mulaire, son 


épouse 

8 ab — ouh Luc-Raÿmoud 
né le jour même, de Wilfrid Neveu 
et de Jeanne Nault, Parrain, Aimé 
Nault; marraïne, Virginie Perreault. 

14 avril — Marie-Estelle-Claudet- 
te, née le 12 de Eugène Nault et de 
Léontine Charrette, Parrain, Hono- 
rius Charette; mafraîne, Gertrude 
Charette, 

1. avril — Joseph-Bernard-Char: 
la ul, né le 20, de Ovila Pelo- 
en Marie-Anne Genest. Parrain, 

me Ca Prud e: marraine, 

rland Prud'homme, : 

2 avril >— 3 
Een le 23, de Elie Neveu et 
Bourgeois. Parrain, Alfred Per- 
reauM; marraine, Géophée Lariviè- 
re 

D av 
te, net le 2, de “Adélard rs et 
Florida Fontaine, rain, Joseoh 
855 an marraiie Mairie: A Hell- 


— ̃ —ͤ—ͤ— 
LETELLIER 


L'arrivée d Ude (grosse expédi- 
tion d'abeilles du Sud a causé de 
l'activité 
avaient préparé les ruches pour les 
aceueitlir, : L'Association Tocale des 
Apiculteurs accomplit an bon tra- 
vail en facilitant Pachat en commun 
des abeîllés et du matériel pour les 
ruchers. Nous espérons “ue les 
conditions seront favorables afin 
que tous tirent le plus de bénéfices 
possibles et soient ainsi récompén- 
sés 
l'attention perséveèrante 
quiert cette’ industrie, 

Condoléances 

Nous offrons nos profondes con- 

doléances à deux familles de notre 


que 


tendre à nos délégués qu'on ferait | paraisse à occasion de deuils sur- 
chose pour les chemins éet- | venus récemment: 


te année, et que le montant du tra“ 


A Mme Odilon Bois, pour la per: 
te de son père, M. Français Bonin, 


1 autrefois. hôtelier ici, qui est déeé- 


“ 2 
lv 7 777 1114 


Retard veut dire Danger! 
"Protégez el 


dé au Pas. Mme Bois s'est rendue au 
chevet de son père, 

AM. Arthur Gendron, pour la per- 
ie de sa vieille mère décédée à Val- 
teylield, H. O., à l'âge de 84 aus. 

De retour 

M. ét Mme Théodore Gauthier et 
leurs enfants som revenus d'un vo- 
vue dans la province de Quebec. 

+ * * * 


Claire Bouchard est revenue de 


qe Maintenant 


je née | honte” 


bre 


pa 
7 avril — Ma Heer. 


chez nos äpiculteurs qui 


pour les risques encourus et 
ré | 


lui suggérait sa. chère 
service a été chanté par le P. Curé 
avril, C'ést notre ‘chorale 8. 
Cec le qui était à Forgue, nous don- 
nant une messe de requiem en gré- 
gorien. 
Nos sympathies les plus ee aux 
deux familles en deuil, 
20 ans 
Nous avons fêté. le 20e anniver⸗ 
saire de la fondation de l'Assoeia- 
tion d'Edutation, au pied de l'autel, 
samedi le 2 mal. Comme il ponve- 
nait, c'est auprès du bon Dieu que 
nous avons commencé cette fête. 
II était beau de voir les enfants de 
nos écoles tout vibrants de gratity- 
de ét de Wels ‘chantant la joie chré- 
tienne de leur coeur, Le P. Cure dit 
un mot pour leur rippeler les bien 
faits signalés de notre chère Mac- 
ciation, Elle a sauvé nos enfants ei, 
en eux, toute notre populatio 


péril de perdre sa langue et sa foi. 
Remercions le bon Dieu à plein 


coeur etdémandons-luf:qu'i conti- | 1 


tholique française mänitobaine, du | : 


e pp induit 


ducteups et les consomma 
opérative mobilise une multi 


opération est une grande i fonctionne grâce 
au contrôle 


jue e 8 dans Pire du grand mon 
2 com . 


Les fermiers. de la pr ont ms} une telle 
entreprise e qui Naarn pour eux. 


3 e la 
et 
* 


Saskatchewan Co- o rative Whest 
Producers Limited 
(Saskatchewan Wheat Pool} - 


: BURENNE CARE REGIA | 


. pen 3 


renouvellement 123 
. — Née RE Cr 


ILL 


e 2 


nue à protéger et à bénir notre me-“ n } 


ritante société, Nous en avons plus 
que jamais besoin à:cétto heure on, 
dans l'ombre, on ne paraît pas pre- 
cisément méditer des réparations 
aux lois iniques. 


:vement une soirée qui solennisera 


Notré Cercle local prépare seti- 


d'autre façon ce 20% annjyersaire de | Me 


nos luttes scolaires. Elie sera don- 
née le 24 mai, fête de Dollard. 
——— —— ⅛—‚ 


HAT WOOD 


En l'absence de M. le cure J.-M. 
Gagné, M. l'abbé P. Pieton, autFefois 
curé de Sainte- Genevieve, Man., est 
venu célébrer les saints mystères, le 
ter vendredi du mois a Nen 
le 3 mai. 

Autour de nous 

M. Ernest Désautels est sur le 
point d'installer une salle de bil- 
lards dans le village. Ce serait une 
bonne distraction pour notre jett- 
nesse qui ne sais que faire les jours 
fériés. 


* 


pes 


LA | * 

M, W. Treleaven, gérant de l'élé- 
valeur à, grains de Haywood, se 
construira hientôt une maison tout 
près de se ve pour abriter sa 
petite ni 

3 

M. Alex., Dequier, marchand sind 
ral, a été faire un voyage d’agré- 
ment ‘à N.-Df de Lourdes, chez des 
anciens confrères de” collège et des 


amis ivtimés. Apres quelques jours LIN 


de vacances, 1! nous est revenu le 
30 avril. aver M. et Mme Delaquis, 


d'avoir laissé loin derriere lui les 
tracas de’ a * coutumière! 


On construit sl usé ici: te 
prögres! Une autre MAISONS " 
entôt sur avenue Marquette, tout 
** de M. Ch. Dubé, bois de 

est en grande partie 
Er les lieux, et l’on croit savoir que 
I personne qui construtra nous 
fournira l'occasion de se restaurer 
amplement. Péticitationst ! 


up * 1 Pidèt Richard 
étre plongée dans 10 — 


2 


Lo often à 1e fonte: st Gt. 
éprouvée. nos plus sincères. 


dé Saint-Claude, heureux et content |, 


«1 ien een 
— #4 an “HR ITU M6 
S nh 14 1% ian 10 


ir —— * . * * n f 


| BETYRRAVES, 
3 — — semer une r 


OIGNON. Danvers Glové faune. Pour SURPRISE Ft 1 
AI e de: 


* NAVETS, dessus pourpré (10 à 80 pieds). 5 jet 
203 97 . 
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i NX in IX 4% ere, noi LA Se À oi 
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pour votre 
| guère Cle Bon) où vire e 
usagé. 


Winaipeg 


1 
an intervenir avant la certitude 


42 corar 


eee & CoMP 
FONTAINE K À 


de de danger grave, 1 
pas plus 


compensé." En effet, “lorsque vous 


de chêne, . Gauthier, 58, 

Lydia, Winnipeg. Nombreuses 

d'expétience. Prix très mo- 

dérés. Estimation gratuite. Travaux 
4 ville et à là campagne. 


Fille 4 rerait place dans un 
bonnes références. 

\ S'adresser à “Catholic 

Women's Hastel.“ 62, rue  Hargrave, 
P,52 


énrerveillés et ravis - 
prévoir.” 
l’affirme solennellement, dans 


1 Subegarde 


eee Canadienne-française d' Assurances 
sur la Vie. 


PROTEGEZ votre épouse et vos enfants. 
W ET GARANTISSEZ l'établissement de 


ACCUMULEZ un fonds de réserve 


“Portez-vous tient 
d'assurances-vie?“ 
Nos tanta sont à votre entière disposition pour vous 
donner tohtes informations sur nos nouvelles polices sûns 


sbligation de votre part. 
La Hauvegarde 
rn 


MA CARDIN 5 1 WINNIPEG. 


vous en supplie, - vous qui êtes au | 
chevet d'un parent cher, n'attendez 
longtemps et prévenez-le! 
y faut, je. le sais, du courage 
mais ce couragé sera bien vite ou 


aurez ainsi rempli un des devoirs 
les plus sacrés, sans quoi toutes les 
protestations d'amour ne sont que 
mensonge et palinôdie, vous serez 
que 
vous avez fait, peut-être sans le 
II faut retenir et répandre 
cette déclaration du Dr Mr à “Jet: 
mon 
ame et conscience de médecin, ja- 
mais je n'ai vu ou entendu dire 
qu'une aggravation de la maladie 
eût. suivi la visite du prêtre. et l'ad- 


apprendre par quelles ver- 


nation subsiste et grandit, 
l'indifférent foule d'un pied 
t, la tombe d'un grand 
il d'une cathédrale, et qu'il 
sans regrets chercher loin du 
une vie plus aisée, 
coeur sait qu'autour de 
fruit du travail et du cou- 
vie est laborieuse; mais 
a été la vie de ses ancé- 
: ouvrier, il apporte sa 
leurs oeuvres séculaires, 
ses loisirs, c'est aux récits 
05 retrémpe sa vertu. 
maison de ses pères, son église, 
village, ‘la patrie tout entière 
s’etubeblit alors pour lui de souve- 
nirs, de nobles penséés, et a comme 
une ame qui parle à la sienne. 
Emile KELLER 


— . —— 
La prière au parlement 
à n 


On! sait qu’à l'ouverture de leurs 
séances, sénateurs et députés réci- 
tent une prière, Or, l'égalité du 
10 et de l'anglais, réconnue 
par la Constitution, s'affirme sur ce 
point en ce que, chaque jour d'une 
Ane, la prière est dite dans Fu- 
ne de ces deux langues, et la séniai 
pe suivante dans l’autre. 
: Voici le hexte de cette oraison 
fait honneur à la toi du Domi- 
non: 0 
50 Seigneur Notre Pere céleste, 
Haut et puissant Roi des rois, Sei- 
gneur des seigneurs, le seul Souve- 
rain des princés qui contemplez de 
votre trône tous les habitants de la 


nos coeurs de regarder avec fer- 
veur, Sa très gracieuse Majesté le 
„et de le rémplir telle- 
| grâce de votre Saint-Es- 
fasse toujours votre vo- 
qu'il marche. dans vos 
ez-lui la santé et le bon: 
longue vie; fortifiez-le 
| triomphe de tous ses en- 
finalement, apres  cétte 
qu re de — pre ». da 
té par us-Chr 
|| Notte-Seineur. Ainsi solt-il. 


Dieu Set source de tou: 


123 
4 


10 


he, 


es 


FE 


la, famille royale; 

|| remplissez-les de votre Saint-Es- 

prit; eurichissez- les de votre grâce 

: favorisez-les de tout le bon- 

heur possible, et  introduisez-les 
ns votre royaume éternel, par 

2 “doi Notre-Seigneur, Ainsi- 
th, 


| 12 runde - Bretagne. ah l'Irlande et 
des autres” 8 


| 
| 


toutes choses soietit par leurs tra- 
vaux si bien ordonnées et établies 
sur les fondements les plus solides, |: 
aue la paix et le bonheur, la vérité 
et la justice, la religion et la piété, 


puissent 


régner 
dant toutes les générations. Pour 
eux et pour nous, nous vous deman- 
dons ces faveurs et toutes les autres 
jui sont nécessaires; au nom et par 
l'intercession de Jésus-Christ, 


. Ainsi soit- 
terre, nous vous supplions du fond arrete . mate 8 N 


Notre Père qui êtes aux cieux, 
que votre nom soit sanctifié; que 
votre règne arrive; que votre vo- 
lonté soit faite sur la terre comme 
au ciel; donnez-nous aujourd'hui 
notre pain quotidien, et pardonhez- 
nous nos offenses comme nous par- 
donnons à ceux qui nous ont offen- 
ses: et ne nous induisez pas en ten- 
tations, mais délivrer-nous du mal. 


Ainsi soit-il.” 


—— — 
Un village de femmes 
II vient d'être fondé, en Angleter- a 
re, un village d'amgzones, qui Là | | 


GEORGES GIGUÈRE 


AGENT AUTORISE POUR MONTRES “BULOVA”" 


| Garages Comblvaiscn Bois et Métal 


LEPLLELLE PELLE EL 


e solide qui donnera des années de satisfaction. Le 
cadre est en épinette de qualité supérieure. Les murs sont recou- 

: verts de planches d’épinette et le toit de tôle ondulée. Pignon et 
bordures en töle plate galvanisée. Complet avec porte double, un 
petit châssis et tous les outils nécessaires. Le prix comprend I ins- 

tallation sur votre propre lot, si vous s habitez Winnipeg ou la ban- 
lieue. + . MR 


Dimensions et 5 


10 pds. x 20 x 7 


595.60 


2 pds, x 16 x 7 


|: $8220 


pds. x 18 x 7 


1 


WINNIPEG _ 


siens 


parmi nous pen- 
un homme. 


no- 


T4 201 105.06 


brite pas moins de 800 er, et 
jeunes filles. ” 


vait fait le. serment de ne plus voir 


Ve village n'a qu'une rue, aux ex- 1 t 
trémités de laquelle des pancartes DES soumissions cachetées, sornenten ou pas de prie car la vertu n'a 


font savoir que les hommes y sont 3 les 
indésirables. 
en sentinelles 
d’ailleurs l'entrée. 

Un zeul homme fait exception à 
la règle: c'est le facteur, Encore n'a: 
ll que le droit de remettre son” our - 
rier au planton de service et de fai- 
re ensuite demi-tour. 


N: un full e 


Ce village, ou plutôt cette célonie; Mg ho à 2 qui 
a été créé par une jeune institutri- ÿ 1 bution des prix. 1 
ce qui, abandonnée par son fiancé, a- Nr .— Mon 5 70 


7 pas un seul pa se 
‘| SOUMISSIONS POUR CHARBON Le fils — Oui, papa, 0 prouve 


822 


Des femmes placées 4 di 
leur en interdisent | four la avancés), le e 27 mai 1936, | 
td du 


POUSSINS APPROUVES PAR LE 
ee — sui 
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